
apportait, par la surete de son jugement et sa haute culture,
un precieux concours.

Nous sommes assures, Messieurs, que vous vous associe-
rez a notre deuil, particulierement ceux d'entre vous qui,
aux Conferences internationales de Geneve, Carlsruhe,
Rome Vienne, Saint-Petersbourg et Londres, ont eu l'occa-
sion d'apprecier la competence et les connaissances etendues
•de notice regrette collegue, toujours alliees, chez lui, a une
modestie reelle et a une parfaite courtoisie.

C'est dans ces sentiments, que nous vous prions d'agreer
Passurance de notre consideration la plus distinguee.

POUR LE COMITE INTERNATIONAL DE LA CROIX-ROUGE :

Le president,
Gustave ADOR.

Le Colonel Camille Favre

(Nicrologie)

Le Comite international vient de faire une perte irrepa-
rable en la personne de son vice-president, M. le colonel
Camille Pavre. On remplace difflcilement des hommes qui,
comme lui, ont assiste a la fondation et . aux debuts de
Tceuvre de la Croix-Rouge, qui l'ont vue grandir et s'im-
planter peu a peu sur toute la surface du globe, malgre les
liostilites et les obstacles. Ces hommes-la etaient dignes a
tous egards de tenir avec d'autres les renes- du Comite inr
ternational fondateur de cette noble institution.

Ne en 1845, d'education militaire, par la famille dont
il etait issu comme par ses gouts personnels, il avait, en
1870-71, fait partie des troupes suisses envoyees a la fron-
tiere lors de 1'intei'nement de l'armee de l'Est, et bien
que s'etant retire du service actif apres avoir commande
une brigade d'irifanterie, il a continue a porter a l'armee
suissc tout son amour, toute son admiration, mettant
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tout son enthousiasme aussi a la defendre avec les compe-
tences et les experiences qu'il s'etait acquises.

[1 possedait, a cote de cela, une large culture. Gleve de
l'ecole des Chartes, de Paris, il avait obtenu le grade d'archi-
viste paleographe. [1 collaborait a plusieurs journaux, et
ecrivait de fortes etudes, documentees et bien pensees sur
les sujets militaires. L'Angleterre, sa politique et son ar-
mee, etait un champ d'etude pour lequel il avait une pre-
dilection particuliere.

Grand amateur d'art, et coimaisseur en cette matiere.
il etait 1'ame de la Societe auxiliaire du Musee d'art et
d'histoire, a Geneves ; e'est lui qui avait organise, avec It*
plus grand succes, le groupe de 1'art ancien a l'Exposition
nationale suisse de 1896.

« Sa culture generate si etendue, dit le Journal de Geneve '.
sa connaissance des pays et des gens, ses relations avec les
homrnes politiques de Tetranger faisaient de lui un con-
seiller precieux. Dans les questions nationales on aimait a
suivre ses directions qui s'inspiraient toujours d'un zelc
ardent pour le bien public, d'un amour enthousiaste de la
cite, d'un sentiment tres nohle et tres prol'ourl de la pa-
trie ».

Et le colonel Ed. Secretan, directeur de la Gazette de
Lausanne, apres avoir retrace sa carriere militaire, ajoute :
« Get olficier d'etat-major savant, cet hornme dont l'histoire
et 1'art de la guerre ont ete l'etude favoi'ite, n'etait d'ailleurs
pas qu'un militaire. Tout ce qui touche a la vie nationale,
a la politique internationale, an gouvernement des peuples
sollicitait au plus haut degre cet esprit d'une culture haute
et etendue et dont la distinction etait rehaussee par la plus
pariaite modestie. 11 etait inlorme de tout dans le domaine
des lettres et des arts et consacrait sa fortune et ses loisirs
a seconder tous les efforts pour l'accroissement de la, culture
generale. »

On comprend qu'un liomme comme jui, avec son esprit
targement ouvert et richement cultive, fut precieux au

1 N° du 11 jamier 1914.
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Colonel Camille Favre

Vice-President du Comite international de la Croix-Rouge
dccedc Ie 70 Janvier 1914
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sein du Gomite international, a la tache duquel il apportait
I'appui de ses connaissances etendues et la surete d'une
education distinguee et d'un tact parfait. II y etait entre
deja le 22 decembre 1883, succedant apres trois ans d'inter-
valle a son pere, le colonel Edmond Pavre, qui en avait fait
partie de 1867 jusqu'a sa mort. En 1912, il avait ete ap-
pele a y revetir la charge de vice-president, concurrem-
ment avec M. le ministre Ed. Odier, que ses fonctions rete-
naient a Saint-Petersbourg. En 1887, il presenta a la Confe-
rence internationale de Garlsruhe, au nom du Comite inter-
national, le rapport dont la Conference de Geneve de 1884
avait charge ce dernier, sur le projet de monument a elever
a la Groix-Rouge a Geneve, concu par le sculpteur zurichois
Kissling. On sait — et on peut le regretter pour la ville qui
tut le berceau de la Groix-Rouge — que ce monument
ne fut jamais execute.

Camille Pavre suivait de tres pres, avec uii interet ac-
tif et une sollicitude constante, tout ce qui touchait a la
tache du Comite international et se preoccupait des ques-
tions delicates qui lui etaient parfois soumises. II prit part
aux Conferences internationales de Geneve, de Garlsruhe, de
Home, de Vienne, de Saint-Petersbourg et de Londres. II fit
partie, notamment a cette derniere, de la commission des
delegues, comme representant du Gomite international. La
Conference de Washington, a laqjielle des circonstances per-
sonnelles 1'empecherent de se rendre, fut laseule qu'il manqua.
Geux qui ont eu le privilege de le rencontrer, dans ces assises
internationales, se souviendront de la competence de ses
avis, de son jugement sur, du concours que ses connaissan-
ces etendues et son experience des choses, apportaient aux
deliberations, en meme temps que de la constante bonne
grace de son accueil, de la reelle modestie de son attitude et
<le 1'exquise courtoisie de ses manieres qui etaient celles
d'un parfait gentilliomme.

Les Societes nationales de la Croix-Rouge comprendront
les regrets profonds du Comite international a se voir prive
prematurement du concours eclaire et devoue de cet homme
<lebien, de cet ami fidele, toujours empresse a rendre ser-
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vice. Biles s'associeront a son profond chagrin, de raerae
que les collegues de Gamille Pavre prennent une part per-
sonnelle a la douleur des siens.

Rapport annuel sur la situation du fonds Augusta

En conformite de la decision prise quant a l'attribution
des revenus du Fonds Augusta en juin 1913 (voy. notre cir-
culaire n° 146 du 7 Janvier 1913, T. XLIV, p. 14), les frais
de la mission de M. de Marval sur le theatre de la premiere
guerre balkanique ont ete preleves sur ces revenus.

Ces derniers etaient, au 7 Janvier 1913, de fr. 10.900,25.
Les frais de cette mission ont ete de fr. 6.300.
Au 7 Janvier 1914, le Ponds Augusta restait compose de :
Fr. 53.000, obligations 3 % % Emprunt suisse des che-

mins de fer.
Mk. 40.000, obligations 3 % % Gonsolide prussien.
A la meme date il presentait un solde disponible de

fr. 8.263,15.

Felicitations
a I'occasion du cinquantenaire de la Croix-Rouge

Sous le titre : II y a cinquante cms, nous avons rappele l

que, du 26 au 29 octobre 1863, s'etait reuni a Geneve la
Conference internationale qui a fonde 1'institution de la
Croix-Rouge.

A cette occasion, nous avons rec,u j'aimable message tele-
graph ique suivant :

Kief, 29 octobre 1913.

Comite international de la Croix-Rouge, Geneve

« La Societe des juristes a Kief envoie ses felicitations a

Voy. T. XLIV, p. 273.
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